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W. Mörikofer (Davos). — Quelques donnees sur Vaugmentation

de Vintensite du rayonnement solaire avec Valtitude, et son

effet climatologique en Suisse (Communication de l'Observatoire

physico-meteorologique de Davos).

Le probleme de la variation de l'intensite du rayonnement
solaire en fonction de l'altitude a ete malheureusement peu
etudie en Suisse et nous ne possedons encore qu'un materiel
d'observations tres incomplet, surtout en ce qui concerne la

plaine. Ce n'est qu'ä Bale qu'on a publie des resultats d'observations

d'une seule annee. II serait cependant tres interessant
de pouvoir donner un premier apergu de ce probleme; nous

essayerons d'etablir les lois generales du rayonnement solaire

et leurs repercussions sur la marche diurne et annuelle de ce

phenomene. Nous nous baserons d'un cöte sur les observations

faites, soit ä Bale, soit ä l'etranger, dans la plaine et, de l'autre
cöte, sur les longues series d'observation de Davos. On peut
resumer comme suit les resultats:

1° En s'elevant de la plaine suisse (300 m) ä l'altitude des

principaux lieux de eure (1600 m), on constate que le rayonnement

solaire augmente, en ete et en automne, de 15% (soleil
haut) ä 35% (soleil bas); en hiver et au printemps, cette
augmentation est de 40 ä 70%. En moyenne, l'intensite du

rayonnement augmente, pour 100 m de difference d'altitude,
de 2 ä 4%; au-dessus de 1600 m cette augmentation est encore
d'environ 1%.

2° Les variations constatees sont beaueoup plus considerables

lorsqu'il s'agit du rayonnement solaire ultra-violet. Pour des

hauteurs moyennes du soleil, le rayonnement ultra-violet estival
est deux fois plus intense ä la montagne (1600 m ä 1800 m) que
dans la plaine; en hiver, saison caracterisee par un rayonnement
ultra-violet particulierement reduit dans la plaine, le climat des

hautes altitudes a des intensites triples et quadruples de Celles

de la plaine. L'augmentation du rayonnement ultra-violet pour
100 m de difference de niveau est en ete de 5 ä 10%, en hiver de

10 ä 20%; au-dessus de 1600 m, cette augmentation peut etre
estimee ä 4 ä 8% par 100 m.
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3° L'intensite du rayonnement total ä la montagne ne pre-
sente, en hiver, qu'une tres faible variation diurne; en ete
celle-ci est d'environ 30%. Dans la plaine, l'amplitude de la
variation diurne est en hiver d'environ 60% en ete de 100% de

sa valeur moyenne. En d'autres termes, le rayonnement est

beaucoup plus constant ä la montagne qu'ä la plaine grace ä

son intensite tres considerable k la montagne meme lorsque
le soleil est pres de l'horizon.

4° L'amplitude des variations annuelles du rayonnement
total est relativement faible k la montagne malgre les fortes
variations des hauteurs solaires. G'est le printemps qui presente
l'intensite maximum due a la tres grande secheresse.de l'atmos-
phere, tandis que le minimum se trouve pendant les trois mois
d'hiver. Dans la plaine egalement le rayonnement est relativement

constant au cours de l'ete, tandis que son intensite est
fortement diminuee en hiver.

5° A l'altitude, l'intensite du rayonnement total esttoujours
superieure k celle de la plaine. Mais ces differences se mani-
festent surtout en hiver.

6° Tandis que le rayonnement total est influence par la vapeur
d'eau, la brume, etc., l'intensite du rayonnement ultra-violet ne

depend en premier lieu que de la longueur de la couche d'air
traversee. Cela explique ses variations diurnes et annuelles
extremement prononcees avec des maxima k midi, et en ete,
aussi bien que la grande difference entre les hautes altitudes et
la plaine. La variation de la teneur de l'atmosphere en ozone

stratospherique modifie encore l'intensite du rayonnement
ultra-violet; il en resulte que, rapporte ä des hauteurs solaires

identiques, l'intensite du rayonnement ultra-violet est parti-
culierement grande en automne avec sa teneur en ozone
diminuee.

7° Le rayonnement total presente encore une valeur appreciable

meme lorsque le soleil est tout pres de l'horizon, tandis

que le rayonnement ultra-violet tend ä ce moment vers zero.
8° L'amplitude de la variation annuelle du rayonnement

ultra-violet ä midi est de 1: 8 dans la haute montagne et de

1: 16 dans la plaine. On croit souvent que le rayonnement
ultra-violet ä la montagne est plus fort en hiver qu'en ete; c'est
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une erreur; les hautes altitudes ne sont avantagees en hiver
qu'en ceci que l'intensite du rayonuement ultra-violet y est, ä

ce moment lä, trois ou quatre fois plus grande que dans la

plaine oü le rayonnement ultra-violet est extremement faible
en cette saison.

F.-W.-Paul Götz (Arosa). — Sur les principes directeurs dans
Vetude de la repartition verticale de V ozone atmospherique.

Au cours de ces dernieres annees, l'importance de l'ozone

atmospherique pour des sciences tres variees a ete particuliere-
ment mise en evidence. La propriete la plus frappante de

l'ozone, son enorme efficacite comme filtre de l'ultra-violet, a

des repercussions surtout en biologie. Dans les petites longueurs
d'onde, une large zone du rayonnement solaire est complete-
ment arretee; ce qui reste encore des courtes ondes est fortement
modifie. Cet effet varie selon la quantite totale de l'ozone et,
actuellement, nous possedons dejä des donnees assez completes

pour l'etude de cette question aussi bien pour les differentes
saisons de l'annee que pour les differentes latitudes de la terre.
Mais ailleurs on a encore un besoin urgent d'observations, en

particulier en meteorologie (rapport entre la repartition de

l'ozone et la pression barometrique, bilan du rayonnement),
en geophysique (constitution de l'atmosphere, regime des

temperatures, origine de l'ozone) et en astrophysique (relations
cosmiques et terrestres). En particulier, il faudrait savoir quelle
est la repartition de l'ozone total (environ 0,3 cm exprime en

pression) sur les differentes couches de l'atmosphere et oü se

font avant tout les variations de l'ozone, qui peut varier de

0,42 ä 0,17 cm.
On sait que l'on mesure l'altitude de la « couche d'ozone »,

aussi bien que la quantite de l'ozone, par des mesures spectros-
copiques de l'affaiblissement du rayonnement ultra-violet du

soleil; l'appareillage employe doit permettre de faire des
observations ä des hauteurs suffisamment basses du soleil. Dans la
formule permettant de calculer la quantite de l'ozone, on trouve
la longueur du chemin parcouru dans la couche d'ozone; ce
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